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L’équipe du journal: Thérèse Desaulniers. Christiane La-

pointe, Paul-Georges Leroux, Claire Chartrand 

Collaboration spéciale: Jean Lambin 

Mise en page: Claire Chartrand 

Voici des dates à retenir 

Souper dansant     Fête de la St-Valentin 

Samedi le 15 février 2020 à 17h30 

Permis d’alcool                  Prix 22$ membre/25$ non-membre 

 

Sortie à la Cabane à sucre au Sentier de l’Érable à Ste-Julienne 

Mercredi le 18 mars 2020            Prix 45$ par personne (Transport et dîner inclus) 

 

Quilles-O-Thon 

Samedi le 4 avril 2020       10ème édition  

Au Salon de quilles Le Moderne de 13h à 16h30 

Levée de fonds au profit du CCRV50+ 

 

Sortie à l’Auberge du Vieux Foyer 

Été 2020 du mardi 25 août au jeudi 27 août 

Soirées dansantes animées par Sylvain Laporte 

Prix: Occ. Simple 452$ 

         Occ. Double 392$ 

         Occ. Triple   382$ 

Le prix inclut l’autobus, les repas, les nuités, 

les activités, les taxes. 
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Mot du directeur 

Voici les priorités pour l’année 2020 : 

1) Volet Communications 

* Notre site internet sera renouvelé.  Il y a eu toutes sortes de problèmes et de  blocage de notre 

site Web depuis plus de deux ans. Le CCRV50+ mise grandement sur cet outil de communica-

tion pour mieux rejoindre la population de St-Michel  et le milieu communautaire. 

* Le CCRV50+  procédera à une évaluation de son «nouveau» site Internet. Nous prévoyons de 

plus faire une opération intensive de distributions de nos dépliants et outils de promotion dans 

les lieux stratégiques fréquentés par les aînés. 

2)  Volet Activités et services  

* Instauration de nouvelles  activités à notre programmation et poursuite de l’offre d’activités 

d’épanouissement personnel et social.  

* Révision de la procédure et des rabais de préinscriptions et d’inscriptions aux activités et cours.  

* Analyse de la problématique des travaux sur Pie IX et s’il y a lieu, mise en place d’un plan d’ac-

tion sur le déplacement des aînés fréquentant le centre. 

3)  Volet Financement 

 *Nous souhaitons présenter de nouveau le projet «Actif et en santé» qui n’a pas été financé l’an 

dernier dans le cadre du Programme Québécois Saines habitudes de vie. Il sera présenté au 

Programme Nouveaux horizons pour les ainés et au Fonds québécois d’initiatives sociales. 

*Réimprimer et poursuivre la diffusion du guide  «Ciblons l’intimidation»!!!! pour l’année à venir! 

Une demande à cet effet a été acheminée au Secrétariat des aînés. . Il a été rédigé conjointe-

ment par  le Centre communautaire Rendez-vous 50+ et le Centre des aînés de Villeray. 

4)  Volet Maison communautaire 

Nous participons activement à la réalisation de ce projet qui représenterait, s’il se réalise, un 

avancement majeur pour notre Centre communautaire! 

OBJECTIFS SPÉCIFIQUES :  

* Répondre aux besoins en locaux des organismes communautaires de St-Michel 

*Stimuler le développement économique et communautaire du quartier 

*Mutualiser les ressources et infrastructures  

 

Bonne année à tous et à toutes!!! 

Jean Lambin  
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Les différentes formes de flocons de neige 

 

Un flocon de neige a souvent la forme d'une étoile. Mais, selon la température à laquelle il se dé-

veloppe, il peut aussi prendre bien d'autres formes. 

La croissance de flocons de neige, un spectacle hypnotisant !  

C'est le processus de formation de la neige en lui-même qui permet de comprendre pourquoi chaque flo-

con est différent de son voisin. Car les formes des flocons sont caractéristiques des conditions météorolo-

giques dans lesquelles ceux-ci ont été créés. La structure des flocons dépend également de 

la météo durant leur traversée. 

 
Les formes de flocons de neige. 
 

La température est l'un des facteurs clés : 

de 0 à -4 °C, les flocons ont la forme d'assiettes minces hexagonales ; 

de -4 à -6 °C, ils ressemblent à des aiguilles ; 

de -6 et -10 °C, ils prennent la forme de colonnes creuses ; 

de -10 à -12 °C, ils se présentent comme des flocons à six pointes ; 

de -12 à -16 °C enfin, les flocons ont la forme d'une dendrite. 

En tombant au sol, les flocons de neige se mêlent les uns aux autres et leur forme d'origine est 

souvent bien difficile à distinguer. 
 

Les types de neige. 
 

En fonction des conditions météorologiques, il est possible d'observer différents types de neige : 

La neige sèche, dont un exemple bien connu est la poudreuse, tombe par temps froid (moins de -

5 °C) et, comme son nom l'indique, contient peu d'eau. 

La neige humide contient plus d'eau et tombe entre 0 et -5 °C. Elle est collante. Comme dirait les 

enfants; c’est une neige à bonhomme. 

La neige mouillée tombe entre 0 et 1 °C. Elle est lourde et contient beaucoup d'eau. 
 

Nathalie Mayer, journaliste magazine Futura planète sciences. 

Christiane Lapointe 

https://www.futura-sciences.com/planete/questions-reponses/meteorologie-forme-neige-6125/
https://www.futura-sciences.com/planete/questions-reponses/meteorologie-climat-meteo-difference-5922/
https://www.futura-sciences.com/planete/definitions/climatologie-meteorologie-14486/
https://www.futura-sciences.com/planete/questions-reponses/rechauffement-climatique-rechauffement-y-t-il-moins-neige-glace-1428/


5 

Une belle réussite 

Les participantes de l’atelier d’écriture littéraire  se sont réunies avec leur professeur Paul-

Georges Leroux  au restaurant Apélia pour fêter la parution de leur nouveau recueil de nou-

velles. C’est avec fierté qu’elles ont  reçu ce volume contenant le fruit de leur travail. Chacune y 

présente les histoires qu’elle a composées au fil des sessions. Paul-Georges les a accompa-

gnées dans cette démarche en annotant s’il y avait lieu les passages à retravailler, en conseil-

lant. Et en proposant des pistes. 

On peut y trouver des contes, des fictions, des enquêtes policières, des faits vécus, des récits de 

voyage, des poèmes. Tous ces textes  se conjuguent dans des styles très différents. 

Sur la photo: les auteurs de ce volume de  430 pages: 

Marguerite Pierre, Rita Lapointe, Francine Bouvrette, Paul-Georges Leroux, Francine Demers, 

Maria Lily Avilez Pastran, Claire Chartrand Corbeil et Andrée Proulx. 

L’atelier se donne  au Centre communautaire depuis 2014 à raison de 3 sessions par année. 

Des participants n’ont fait que passer,  d’autres  sont  restés, certains se sont ajoutés. L’atelier 

est à la portée de tous, et chacun trouvera  dans les exercices faits en classe exactement ce 

dont il a  le plus  besoin. Il n’y a ni notation ni devoirs. Chaque participant sera encouragé à 

écrire chez lui, selon les directives expliquées et démontées en classe. 

L’ambiance est toujours agréable  et sans prétention. Le but ultime est d’écrire comme le dit si 

bien le professeur. «Le simple acte d’écrire est comme une pompe. Tu l’amorces et l’eau monte 

à la surface puis se met à couler. Commencer à écrire fait monter à la surface les images, les 

idées, les émotions.» Sans contrainte. Sans attente. Sans jugement. Si vous aimez écrire, vous 

pouvez vous joindre à l’équipe  pour la prochaine session, il suffit de communiquer avec Richard 

Prairie, responsable des activités du Centre. 

Claire Chartrand 

 

Photo de la couverture: La femme aux tresses de bois.       

Riitta Ikonen 
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La complainte du légume 

Quand t’as plus un radis, plus de beurre à mettre dans les épinards, ni 

de piment dans ta vie, tu te dis que les carottes sont cuites, que c’est 

la fin des haricots, tu te prends le chou pour un rien, t’as du sang de 

navet et la tête comme une citrouille, tu ne te mêles plus de tes oi-

gnons, bref t’en as gros sur la patate; t’es tout juste bon à bouffer les 

pissenlits par la racine. J’ai beau avoir un petit pois dans le ciboulot et 

un cœur d’artichaut, je ne suis pas né de la dernière pluie. Alors, plutôt 

que de faire le poireau comme un cornichon, je préfère appuyer sur le 

champignon. Quoi? Je n’fais pas l’poids? Chiche! 

Source internet                                                  Thérèse Desaulniiers 

Nouvelles expressions d’après le Petit Robert 2020 (humour) 

Être au bout du rouleau: situation peu confortable  surtout si on est aux toilettes. 

Facebook: le seul endroit où tu parles à un mur sans être ridicule. 

Autobus: véhicule qui roule deux fois plus vite quand on court après que quand on est de-

dans. 

Porte-clés: invention qui permet de perdre toutes ses clefs d ’un seul coup au lieu de les 

perdre une par une. 

Voiture: invention ingénieuse permettant de contenir 119 chevaux dans le moteur et un 

âne au volant. 

Égalité des sexes: nouveau concept créé par les hommes pour ne plus payer la facture au 

restaurant. 

Un meurtre: un ice crime. 

Grand  amour: expression datant du XV ième  siècle lorsque l ’espérance de vie était de 35 

ans. 

 

Source internet                                                      Thérèse Desaulniers 
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-Vous  devez être la maman de Lucie, je vous ai reconnue tout de suite! 

Un peu d’humour : ) 

Blagues 

À quoi sert la peau de vache ……..À tenir la vache ensemble...Ha ha 

Quand j’étais à la petite école, on priait Marie, maintenant on la fume….  

Mon père a été marié 3 fois et pourtant il est encore libre. Sa première femme est morte empoi-

sonnée par des champignons. Sa deuxième femme est aussi morte  empoisonnée par des 

champignons. Et sa troisième femme est morte étranglée. Elle n’aimait pas les champignons. 

J’ai 2 amis qui ont fait un mariage parfait...il ronfle et elle est sourde…. 

Dans la vitrine d’un marchand de chaussures, il est écrit: Spécial de la semaine, vous achetez 

un soulier, nous vous offrons l’autre gratuitement. 

Avez-vous entendu parler du ferblantier qui a fait faillite...Il n’avait plus une «tole»… 

Je trouve que tu as l’air cultivé...Vraiment? ….Oui, tu as l’air concombre… 

Vous rendez-vous compte que si Edison n’avait pas inventé l’électricité, aujourd’hui nous se-

rions obligés de regarder la télévision à la chandelle… 

Un monsieur rentre chez lui et fait Ouf, j’ai eu mal aux pieds toute la journée...As-tu des sou-

liers neufs...Non, des dix et demi. 

Source internet                                                        Thérèse  Desaulniers 
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Cauchemar en jaune 

Il fut tiré du sommeil par la sonnerie du réveil, mais resta couché un bon moment après l'avoir fait taire, à repasser 

une dernière fois les plans qu'il avait établis pour une escroquerie dans la journée et un assassinat le soir. 

Il n'avait négligé aucun détail, c'était une simple récapitulation finale. À vingt heures quarante-six il serait libre, dans 

tous les sens du mot. Il avait fixé le moment parce que c'était son quarantième anniversaire et que c'était l'heure 

exacte où il était né. Sa mère, passionnée d'astrologie, lui avait souvent rappelé la minute précise de sa naissance. 

Lui-même n'était pas superstitieux, mais cela flattait son sens de l'humour de commencer sa vie nouvelle à qua-

rante ans, à une minute près. 

De toute façon, le temps travaillait contre lui. Homme de loi spécialisé dans les affaires immobilières, il voyait de 

très grosses sommes passer entre ses mains; une partie de ces sommes y restait. Un an auparavant, il avait « em-

prunté » cinq mille dollars, pour les placer dans une affaire sûre, qui allait doubler ou tripler la mise, mais où il en 

perdit la totalité. Il « emprunta » un nouveau capital, pour diverses spéculations, et pour rattraper sa perte initiale. Il 

avait maintenant trente mille dollars de retard, le trou ne pouvait guère être dissimulé désormais plus de quelques 

mois et il n'y avait pas le moindre espoir de le combler en si peu de temps. Il avait donc résolu de réaliser le maxi-

mum en argent liquide sans éveiller les soupçons, en vendant diverses propriétés. Dans l'après-midi il disposerait 

de plus de cent mille dollars, plus qu'il ne lui en fallait jusqu'à la fin de ses jours. 

Et jamais il ne serait pris. Son départ, sa destination, sa nouvelle identité, tout était prévu et fignolé, il n'avait négligé 

aucun détail. Il y travaillait depuis des mois. 

Sa décision de tuer sa femme, il l'avait prise un peu après coup. Le mobile était simple : il la détestait. Mais c'est 

seulement après avoir pris la résolution de ne jamais aller en prison, de se suicider s'il était pris, que l'idée lui était 

venue : puisque de toute façon il mourrait s'il était pris, il n'avait rien à perdre en laissant derrière lui une femme 

morte au lieu d'une femme en vie. 

Il avait eu beaucoup de mal à ne pas éclater de rire devant l'opportunité du cadeau d'anniversaire qu'elle lui avait 

fait (la veille, avec vingt-quatre heures d'avance) : une belle valise neuve. Elle l'avait aussi amené à accepter de 

fêter son anniversaire en allant dîner en ville, à sept heures. Elle ne se doutait pas de ce qu'il avait préparé pour 

continuer la soirée de fête. Il la ramènerait à la maison avant vingt heures quarante-six et satisferait son goût pour 

les choses bien faites en se rendant veuf à la minute précise. Il y avait aussi un avantage pratique à la laisser 

morte : s'il l'abandonnait vivante et endormie, elle comprendrait ce qui s'était passé et alerterait la police en consta-

tant, au matin, qu'il était parti. S'il la laissait morte, le cadavre ne serait pas trouvé avant deux ou peut-être trois 

jours, ce qui lui assurait une avance confortable. 

À son bureau, tout se passa à merveille; quand l'heure fut venue d'aller retrouver sa femme, tout était paré. Mais 

elle traîna devant les cocktails et traîna encore au restaurant; il en vint à se demander avec inquiétude s'il arriverait 

à la ramener à la maison avant vingt heures quarante-six. C'était ridicule, il le savait bien, mais il avait fini par atta-

cher une grande importance au fait qu'il voulait être libre à ce moment-là et non une minute avant ou une minute 

après. Il gardait l'œil sur sa montre. 

Attendre d'être entrés dans la maison l'aurait mis en retard de trente secondes. Mais sur le porche, dans l'obscurité, 

il n'y avait aucun danger; il ne risquait rien, pas plus qu'à l'intérieur de la maison. Il abattit la matraque de toutes ses 

forces, pendant qu'elle attendait qu'il sorte sa clé pour ouvrir la porte. Il la rattrapa avant qu'elle ne tombe et parvint 

à la maintenir debout, tout en ouvrant la porte de l'autre main et en la refermant de l'intérieur. 

Il posa alors le doigt sur l'interrupteur et une lumière jaunâtre envahit la pièce. Avant qu'ils aient pu voir que sa 

femme était morte et qu'il maintenait le cadavre d'un bras, tous les invités à la soirée d'anniversaire hurlèrent d'une 

seule voix :-  

Surprise ! 

Fredric Brown                                                                texte soumis par Paul-Georges Leroux 
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Liste des petites choses simples qui nous rendent heureux 

Pour nous faire oublier l’hiver  

Parce qu’être heureux commence par les petits bonheurs de la vie, voici une liste qui devrait 

vous faire sourire. 

Écouter de la musique qui nous inspire et nous apaise. 
 
Lire un livre qui nous prend par les tripes ou qui nous enveloppe complètement. 
 
Prendre un bain et relaxer…. 
 
Aller marcher simplement pour prendre l’air, réfléchir, s’imaginer, rêver… 
 
Ressentir les doux rayons de soleil sur sa peau. 
 
Partager une bonne bouffe en famille ou entre amis. 
 
Nettoyer la maison car : qui dit maison propre dit idées nettes! 
 
Acheter quelques repas préparés sans regret. 
 
Faire un hobby qui nous passionne et oublier le temps qui passe. 
 
Rendre service à quelqu’un sans attente. 
 
Recevoir des compliments, y repenser, en donner à son tour. 
 
Manger un gros cornet de crème glacée même en hiver. 

 

  
Tu vois, quand on ne s’attarde pas aux trop gros projets et aux grands objectifs que l’on se fixe 
ou les résolutions de la nouvelle année, le bonheur se trouve principalement dans les petites 
choses de la vie, même si parfois nous sommes trop aveugles pour les voir. 

Donc ne stresse pas trop et profite de tous ces moments de bonheur qui arrivent à tous les 

jours de ta vie! Source : Camille DG, Le Cahier.   Christiane Lapointe 
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La St-Valentin 

Fête des amoureux, la St-Valentin est une fête commerciale qui profite bien aux marchands de 

chocolats et aux fleuristes. 

 

Si on en faisait une  fête de l’Amour en se 

rappelant la chanson de  Raymond Lévesque « quand les 

hommes vivront d’amour, il n’y aurait plus de misère….» 

Il suffit d’écouter les nouvelles pour se rendre compte que 

l’amour n’est pas dans tous les cœurs: drame conjugal, que-

relles, médisances, calomnies, guerre entre  différents pays, 

cruauté envers les enfants, envers les animaux., meurtre, as-

sassinat, toujours de la haine. Où est l’amour? 

Il se trouve dans les cœurs de tous ceux et celles qui fêteront 

la St-Valentin avec ceux qu’ils aiment: parents, enfants, amis. 

L’amour se partage tous les jours de l’année. 

Bonne St-Valentin  

Source Radio-Canada                                    Claire Chartrand 
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MUSÉE POINTE-À-CALLIÈRES / Les Incas …c’est le Pérou 

EXPOSITION À VOIR! 

Durant le congé du temps des Fêtes, j’ai perdu cinq amis. Un d’entre eux était le grand poète italien Vin-

cenzo Loriga que j’avais connu et fréquenté à Rome en aout/septembre dernier. Sa fille et la fille de sa 

fille étaient fin décembre en voyage au Canada et m’ont rendu visite. Je les ai promenées dans le Vieux--

Montréal et ensemble, nous sommes allés voir l’exposition Les Incas, c’est le Pérou au musée Pointe à 

Callières. Ça vaut le déplacement ! 

On y découvre la richesse de la civilisation Inca, son organisation sociale unique et ses étonnantes réali-

sations artistiques. Au gré d’une exposition à la fois scientifique et populaire, on nous fait voyager au 

cœur de ce si fascinant Empire inca et des civilisations qui l’ont influencé. On parcourt quelque 20 siècles 

de cultures précolombiennes, de 500 avant Jésus-Christ jusqu’à l’arrivée des conquistadors espagnols en 

1532. Les visiteurs peuvent ainsi découvrir l’héritage culturel de six civilisations précolombiennes : les 

Paracas, les Nazcas, les Mochicas, les Waris, les Chimùs et les Chancays. Un artefact fascinant de cette 

période trône au milieu d’une salle, un manto, (non le mot manteau ne vient pas de ce nom Inca) grand 

morceau de tissu bleu indigo témoignant d’une virtuosité technique stupéfiante ! Au total, 42 figures my-

thologiques mi-humaines mi-animales différentes y sont brodées de façon mathématique avec 18 fils de 

couleurs différentes ! 

 

 À l’époque de son apogée, l’Empire Inca s’étire sur plus de 4000 km. Il est grand comme les Pays-Bas, 

la France, la Suisse et l’Italie réunis. On ne doit pas confondre l’Empire Inca avec les empires Aztèques 

ou Mayas. Son organisation en était très différente. Les Incas avaient développé un système administratif 

et politique sans équivalent parmi les sociétés amérindiennes. Certaines particularités m’ont frappé. Les 

terres appartenaient à la communauté. Les parcelles de terre et les récoltes étaient redistribuées chaque 

année en fonction des besoins des ménages. Dans les pays conquis, les gens vivaient en communautés 

autonomes, celles-ci conservaient leurs traditions ethniques, leurs coutumes, leurs cultures et leur reli-

gion. Ils étaient libres de garder leur système social et de suivre leur propre gouvernement, leurs autorités 

particulières sur le plan local. L’État exerçait sa souveraineté de manière indirecte. Le travail des terres 

incas et communautaires, l’entretien du réseau d’irrigation, les travaux d’intérêt public locaux ou étatiques 

(routes, terrasses, canaux, etc.) faisaient l’objet de corvées collectives. Le seul impôt était donc levé sous 

forme de services plutôt que sous forme de biens, si bien que l’on pouvait se passer de monnaie ! (Pas 

de monnaie, pas de cupidité meurtrière). En contrepartie l’État garantissait la sécurité, l’obtention de 

biens rares (produits manufacturés, sel, etc.) des vêtements, que tous aient une maison, la réalisation 

de grands travaux routiers ou d’aqueducs et grâce à un système de conservation des récoltes inouï, l’État 

s’assurait que personne ne manquait jamais de nourriture. 

 À y regarder de plus près, ce sont les pays européens de la même époque qui font figure de barbares, 

appauvrissant leurs sujets à force de lever de lourds impôts, engendrant famines, mendiants et imposant 

à leurs sujets la Croyance Unique sous peine de mort et de torture (Dans la seule Nuit de la St Bartholo-

mée entre 5 000 à 10 000 protestants ont été massacrés par des catholiques).  

La cupidité des Conquistadores espagnols eut raison de cette civilisation magnifique ! 

 

Paul-Georges Leroux 



15 

Claire Chartrand 
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             MESURES DE PROTECTION JURIDIQUES EN CAS D’INAPTITUDE 

 

            Préoccupé par la protection de ma réserve de lingots d’or, j’ai ressenti récemment la 
nécessité de me renseigner sur la différence entre ces différentes dispositions, j’aimerais vous 
faire part de ce j’en ai appris. 

 

INAPTITUDE : L’inaptitude se définit comme l’incapacité pour une personne de prendre soin de 
sa personne ou de ses biens. Il y a divers degrés d’inaptitude : elle peut être partielle ou to-

tale, temporaire ou permanente. Comment déterminer si une personne est inapte ? Pour en 
avoir le cœur net et déterminer si la personne a réellement besoin de protection, on doit, au 
départ, la faire évaluer par des professionnels. Cette évaluation est généralement nécessaire 
pour obtenir l’ouverture d’un régime de protection ou l’homologation d’un mandat de protec-
tion (mandat en cas d’inaptitude). 

 

: Le Code civil du Québec prévoit quatre mesures de protection pour pallier l’inaptitude d’une 
personne majeure. Ces mesures diffèrent suivant la gravité de l’inaptitude et le fait qu’elle 

soit permanente ou temporaire. Elles peuvent toucher : la personne ; ses biens ; la personne et 
ses biens. 

 

AVEC MANDATAIRE : Sans être un régime de protection au sens strict du terme, le mandat de 
protection permet de s’occuper de la personne inapte et d’administrer ses biens dans son inté-
rêt. Cette mesure occupe une place à part. Ce sont les volontés de la personne qui s’appli-
quent. Puisqu’elle a rédigé un mandat de protection et qu’elle a désigné une ou plusieurs per-
sonnes pour s’occuper d’elle et de ses biens. Avant de prendre effet, le mandat doit être ho-
mologué. Par ailleurs, le mandat et le régime avec conseiller au majeur sont les deux seules 
mesures où la personne sous protection ne perd pas l’exercice de ses droits. Cependant, si 
quelqu’un peut prouver qu’elle ne pouvait, lors de la signature d’un contrat par exemple, don-
ner un consentement libre et éclairé, l’annulation de l’acte pourrait être prononcée par le tri-
bunal. 

 

AVEC CONSEILLER : Ce régime est la version allégée des régimes de protection. Il est adapté 
aux besoins d’une personne atteinte d’une légère déficience intellectuelle ou d’une incapacité 
temporaire causée par une maladie ou un accident. La personne est apte à prendre soin d’elle-
même, mais est parfois démunie devant certaines décisions à prendre. Elle conserve son auto-
nomie et continue à exercer ses droits civils. Entre autres, elle peut gérer son salaire. Le rôle 
du conseiller consiste à l’assister pour certains actes concernant généralement l’administration 
de ses affaires. Le conseiller n’a donc l’autorité de ne faire aucun acte juridique en son nom. Il 
ne peut signer un contrat ou un bail ni vendre une maison pour la personne qu’il aide. Il ne 
peut pas plus l’obliger à suivre ses recommandations . 
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TUTELLE : La tutelle s’applique à une personne dont l’inaptitude est partielle ou temporaire. 
Elle peut être aux biens ou à la personne, ou couvrir les deux aspects, selon l’inaptitude de la 
personne à protéger et ses besoins. La personne soumise à ce régime peut faire seule certains 
actes (ex. décider de l’utilisation de son salaire) ou avec l’assistance de son tuteur. Celui-ci 
devra la représenter pour certains autres. L’étendue des responsabilités du tuteur est déter-
minée par le tribunal, qui le nomme sur la recommandation d’une assemblée de parents ou 
d’amis, ou par le Code civil du Québec. Le tuteur aux biens peut être une société de fiducie 
ou une institution financière habilitée à agir à ce titre. Le tuteur peut avoir la charge de la 
personne ou de ses biens — dont il a la simple administration — ou des deux à la fois. 

 

CURATELLE : Est placée sous ce régime de protection la personne dont l’inaptitude à prendre 
soin d’elle-même et à administrer ses biens est totale et permanente. Le curateur d’une per-
sonne majeure est aussi nommé par le tribunal sur la recommandation d’une assemblée de pa-
rents (y compris parents par alliance) ou d’amis. Il représente la personne dans tous les actes 
civils et peut être nommé à la personne, aux biens — dont il a la pleine administration — ou 
aux deux à la fois.  

 

Mais ne s’emparera pas de mes lingots qui veut,  car deux autorités veillent au grain. 

 

CONSEIL DE TUTELLE : Tuteur et curateur sont assistés dans leurs tâches par un conseil de tu-
telle, qui a aussi un rôle de surveillance à leur égard. Le conseil doit également leur donner 
les autorisations de son ressort. Il est appelé à formuler un avis au tribunal dans certaines si-
tuations. 

 

CURATEUR PUBLIC : Notez qu’il y a toujours une autorité qui veille au grain. Le Curateur pu-
blic veille à la protection des personnes qu’il représente, des personnes sous administration 
provisoire et des personnes qui sont sous tutelle ou sous curatelle privée. Il tient un registre 
des personnes légalement représentées. Il peut aussi enquêter sur des situations de besoins de 
protection appréhendés. Le Curateur public offre aussi des services d’information et d’assis-
tance aux tuteurs et aux curateurs privés dont il surveille l’administration ainsi qu’aux 
membres des conseils de tutelle. En ce qui concerne les mandataires, en plus de tenir à jour le 
registre des mandats homologués, il intervient sur signalement d’une présomption d’abus ou 
de négligence. Les citoyens en général ont accès à l’information qu’il diffuse sur tous les su-
jets touchant à l’inaptitude. 

 

Paul­Georges Leroux 
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Suggestions de lecture 

          Le Vent reprend ses tours de Sylvie Germain (Éditions Al-

bin Michel) 

C’est un avis de recherche collé sous un abribus où il s’est réfugié 

pour échapper à la pluie qui va bouleverser la vie de Nathan. Gavril 

Krantz, 80 ans, parti en pantoufles, l’intrigue. Il réalise que ce vieil 

homme disparu est celui qui a sauvé son enfance de l’ennui et de la 

solitude auprès d’une mère taciturne. Nathan l’a rencontré, l’été de 

ses neuf ans, en 1980, saltimbanque sur échasses et masque d’ibis, 

dans un spectacle solo de rue, musique et poésie, et déjà 45 ans, 

dont beaucoup à recycler les mots, les idées, les rêves. Trente ans 

plus tard, Nathan mène une vie fade et morose que ce soudain rap-

pel à l’enfance fait éclater. Lui qui n’a jamais voyagé se rend en 

Roumanie. Sur la foi de l’affiche, il veut le retrouver, l’emmener dans 

le Sud, l’adopter en quelque sorte, en souvenir des années Gavril 

(entre 9 et 17 ans), des mémentos, des stigmates : il a été son pré-

cepteur buissonnier, il a développé chez lui l’ouverture, l’aventure, 

l’amitié, la poésie, la joie. Ce voyage vers l’ami saltimbanque resca-

pé de terribles épreuves, mais qui avait su garder une magnifique 

ardeur à vivre, va l’ouvrir à une pleine liberté. 

Paul-Georges Leroux 

 

Il Pleuvait des Oiseaux, roman de Jocelyne Saucier 

Ce roman met en scène l’histoire de Charlie, Tom et Ted. 3 per-
sonnes âgées qui vivent reclus dans le bois afin de vivre leur liberté 
de choisir leur vie et même leur mort. L’arrivée d’une femme photo-
graphe viendra un peu changer leur vie, elle qui est à la recherche du 
dernier survivant des Grands Feux de Matheson : Ted Boychuck, 
une légende, le garçon qui marchait dans les cendres fumantes. L’ar-
rivée d’une autre femme dans leur forêt viendra aussi chambouler 
leur vie.  Roman captivant.  

Christiane Lapointe 
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Étymologie 

BÉBÉ 

D’où vient le mot Bébé? 

Vers  1755, BÉBÉ était le nom donné par le roi Stanislas Leszczynski (Pologne) à son nain Ni-

colas Ferry (1739-64) qui connut à l'époque une grande célébrité. 

Le terme bébé n’a pas été utilisé en français avant le XXe siècle 

 Bien qu’on retrouve le mot dans une lettre  de Sophie Arnould (cantatrice française) adressée 

(environ 1793)à François-Joseph Bélanger, architecte des Menus-Plaisirs, premier architecte 

du comte d'Artois  : « Eh bien, mon bébé [...] je compterai éternellement sur ton cœur [...] Ah 

çà, mon bébé, je hasarde toutes ces demandes [...] Bonjour, mon bon bébé, mon ancien et 

éternel ami : n'oublie jamais qu'il existe dans un coin de cette terre un être qui t'a aimé bien 

tendrement).  

Paul-Georges Leroux 

 

Soupape : Prononciation : sou-pa-p' 

Espagnol. Sopapo, soupape et coup sous le menton, de so, sous, et papo, partie charnue 

sous le menton. De même que sous-barbe, qui signifie coup sous le menton, a pris le nom de 

divers engins, de même soupape a servi figurément à désigner ce qui s'ouvre et se ferme ; on 

aperçoit même comment l'idée est venue de prendre le coup sous le menton, qui fait fermer la 

bouche, pour désigner le coup que reçoit la valvule, et la valvule elle-même. 

Christiane Lapointe 

Cupidon:  

Dans  la mythologie  romaine, Cupidon, fils de la déesse Vénus et du  dieu Mars est le dieu de 

l’amour. Cupidon est assimilé au dieu Éros, sa représentation dans la mythologie grecque. Il 

envoie des flèches censées représenter les pointes du désir dans le  cœur des dieux et des 

hommes.  

Au sens figuré: Homme qui se croit beau et qui fait l’aimable de Vénus. 

Au pluriel: Les cupidons sont de petits génies ailés qui accompagnent l’Amour. 

Claire Chartrand 

Incurie: Manque de soins, désorganisation,. Du latin «incuria» absence de soin 

Thérèse Desaulniers 
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Centre de loisirs René-Goupil 

4121, 42e Rue 

Montréal, (Qc) 

H1Z 1R8 

Tél: (514) 374-3470 

www.ccrv50.org 

Le Centre communautaire Rendez-vous 50+ est un organisme à but non lucratif qui regroupe 

des femmes et des hommes de 50 ans et plus, de toutes cultures, autonomes ou en légère 

perte d’autonomie. C’est un lieu d’échange, d’entraide et d’apprentissage réalisés par et pour 

ses membres. Il favorise la prise en charge individuelle et collective, la bonne santé physique 

et psychologique ainsi que le maintien des personnes dans la communauté par le biais d’activi-

té et de services valorisants, préventifs et éducatifs. Le Centre mise avant sur la participation 

active et démocratique des ses membres et l’action bénévole. 

Membres du conseil d’administration: 

Président: Gilles Beauchamp 

Vice-président: Joseph Jean-Gilles 

Secrétaire-trésorière: Francine Demers 

Administrateurs: Benito Taglienti 

Marguerite Pierre 

André Tranchemontagne 


